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mier rang. et, ran lbCi. il de luit l'rentier M InIstre

de la province. A près avoir occupé pendant trois

sus ce puîte honoritil uc, où il se révlt linliite'
d'ftat consommé, il fut désigné pour prendre lai
direatilon du plus Important dei departements

publies, et il fut noiînméurtitedant de l'fduca-

ioni, psute qu'il a g .rdé jLisqu'à ces jours deriers

et dont il a retnpli les lnoiilosii à la satislactlti

génenrale.
Il a déployé un zle infatgable pour proinour or

les intérêts de l'éducation et son énergie Indonp-

tuble a surmonté les pl us grandes diffe ultés.
La position de surintendant de l'instruction

publiai u est lotin d'être une sité ure -t demande

desaptitudes toutes spéciales, aptituues que M.
Oulinet possédait au pi us haut degré.

En ISýt, Il fut nommé, par décret de la Repubil-
que, officIer de l'ln.truction p ubliq ue de France-
NomumeCoumatideur de l'ordre de 8t (irégoire

le Grand par Lé-oi XI II, en iMu, Il fut, la mme

année, admlte au nombre des membres de I'.cadé-

laIe des Arcade..
L'hounorable 31. Oulmet a occ'né jdi la pasI-

11on de président de latisciété -tih.t-J ea.1- Baptiste

et de l'Inilltut Canadien.
Le 5 avril dernier, Il donna sa démission et fut

nmimmé ConseIller Législatif pouur la division de

Iaeugemont.
L'ancien suri ntenlant a lris une part très active

au Concours siéinographique orgailsé par le Srt.-

2>GRA PliK CA NAial aN. tin I5iM. A c '.e occaslOn, i
offrit une médaille d'or qlui fut remportée par M.

Alfred Lord.
"L'hlonirablel M. Oumnet, dit l'Enseignoinîeit

Priaire, I té de tout temps l'ami sincére dles

lustituteurs et un protecteur devoué des écolex

iirrnales. La loi du tonds île pension des 1nst1itu-

leurs lui doit enu partie sain existence et soun iuiîn-
tien depuis 1.M. Dans son dernier rapport sur
l'insitruction publique, 31. i>ulinet supplIe l'tai
d'aider la clisse euseignaite en augmuentati l'oc-

tri-I du itond idie retraite et en mettant aninueib.-

nient à la dispoalitin du comité caihoiliq ute du

Conusel de l'Instruction publique ulues mIl.
liera de plastres qîui serulent distrbuées .n primes

aux intitulteurset aux lisiturrits quli uaC-n-

plissent leurs devoirs il la satisf.iituui de', auto-

rités."I
Le successeur de l'honorable Ml. ouinet, est

l'honorable M. de Lalir uére. Conseiller Législat if

ie nouveau suriutendant île l'k-.ducatini est, en

tous point-s, digue de la charge ltipiîrtaite qu'il

est appelé à remplir. Excellent chrétien, tr.-s

In4truit possait un jugemnent sûr, I. de La

itri.rpest véritablemeit the r:yht mon ut the

rayht place. Nous souhaitons succès au nouveau
titulaire qlui est è la hauteur de la noble et déli-

cale mislion lue le gouvernement %lent delui

contier.

En se repneant sur ses lauriers, l'honorable M.
tuimet.l nous i'espérons, ianmibliera pusceux qu'il

a diriges pridant tanit d'années dans le sentis-r du

progris, et que, eux, ne l'oublitîont jamai.

Voilà la vacance qui arrive et l'achat des prix
va se faire bientôt. l' usi-urs dirtelsurs et direc-
trice.ade m l--osi'duatlion nous deandeuat i
ona peut, faire graver à Montréat des i i.itles
as eC mlonog'aniltrmes Miénigraiphiu lie. L-a nialsiîni
N. lleaudî>,c, li desrues otre-Iume et samte-
Tiérèneexc.uteies trava ux de ce geia.e etu des
prix très btolurdables

Mt..Joseph itman, l'un des ltasynsilîsants vulKas-
rlia ira de' l'art îabîrevatia, est décéde. le 3avril
deruier, il l'alge de 77 ans.

Notre aimable et dévouée collaboratrice. Mite
Marie tousse1. de la Nouvelle-Orléans. vient de
lunder unîe gentille publication mensuelle qui a
pour l it re La Rerue. Avec le co.icours d'écrivina
et littérateurs telsque ceux donrt les noms Igu-
rl'nt dans le n umnéru propect as q ue nus avo)n
sas lies yeux, la Revue ie peut manquerde mnar-
iher A pas de géait iaus la vole du progrès. Nou
plus sincéri-n remerilements accomp:agnent Dits
voeux de a ucets, de long ue vie et de prusperite.

Le tempsest au déménagement. Le' Phionogra-
pIc le it.41ute ". de ritcinniîti, vient de transpor-
ter ses bureaux dans un nouveau et magnifique
immeuble, le "West-rin Methxilst IookConet'rn",i We't->t Fourth Street. C'est une construction it
six étages Auparavant, le "'hloiographic Inuti-
t ute'" Ioccupait la bit Istée Carliste. et (ela depuis
: uiarante ais. La partie dtu nouvel eifice qu'or-
itîu' le" 'Phtmbnîgripic Inîstit ute " possède toutes
lis amélioratlon' imlernes. Le dernier numéro
li J'i noraphic Marmzine confient une très
ilile gravure représt nant le " Western Methodist

Ilook 'oncert"

Il y a en très htile séance, hier après-midi. ait
pensionnat du Mont Salini-Louis. présidée par Ngr
A. litgevii. le nouvel arcrevêque de Saint-
ilîmnf sce'. Otn ajout" Le isert ". ode-sympIonie
en trois parties, par Félicten David. avec accom-
pagnenent dle grand orchestre. et I 1 'Enfant
prodig'ue ", drame en quatre actes (en vers) par le

F. cluutfour de la Congrégatiou du Saint-
Esprit. It.s rôles étient distriltiîée- A MM. Ilh-hamps. A.-D. Sincennes. F. Dubreuli, A.fbttitailli, J. de eaijpu, E.J ambert, A. liubue.
Ja. (iravel, F. ibubreuil, L. Itloux, F. Naud, A.
Pelleter. F.-X. (Gagnon.i. U i onstant, H. Charli-
luit', il. Hiarré, A. Marcit. E. )iuguay. At la titi de
la aéaice, une adreuie a été présentée A S. G. G.tr
Lanint. La fanfare du Mont tolnt-Luuia fait
toujours du progrès. Nos féelicit atiois.

P>ENSEES

Dnns les temps anciens. 'omme le ric"-rtent les
vi'ille% -hrone le'' tilles aidîient l'urs ièrs
dans lis is lu ménage. Il en est bien autre.-
meit aullîuirdl'iii: la tille n'Laspire pl uad qu'à faire

is bas-bleu " et lit pendant que sa, mère est
occ upée à la servir

Iléflez-vous des hlcles feîiîmes comme uit poivre
roug., lit u proveribde Impotais. ni défaite est Id'
cheniiii d-e la s 1 toir-*. t- laîides se regarient rare-
ment datns li glace. matil les belles n'y auirent aila
cesse.

Quel est le m'illetir gouvcrncment? Celui qui
apprend £ pouvoir se paser de gouvernement.

Il est certainement toujours convenable et utile.
dit Tihoimas Carlysle, qu'une femme marie ou
celibiat ire. conniatsae A fîndleschoea du ména-
g* Oni compte triuver en elle cette science. lors-
îîue le Ii'soit s'en fait sentir comme on compte
voir un homme se défemtre, lorsqu'il est attaqué.

La solit ide cet l'une des Plus grandes jonissan-
ces que lia tnatire hntne peut gofiter. Mais, par
contre, elle peut devenir. quand elle est tmp pil-logée, a source la plus cruelle d'angoisses Indes-
criptible et nsupportables.

N. LEVEILLE
11ARCH AND-TAi ILLEUR

138 SAINT-LAURENT, MONTRÉAL
Grandi assortiment de Dîraps, Casimira Tweeds

de pri'nirequalité et de patrons letiplus nom
eaux. rt-' rix spéciatix Pour les Messieurs des

coinintini uité-i reilgivu'eti.s.
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lISSE-TIEMPS
CHARADE - No 1

En doux moItiés de pareille inesitre
Je coupe mon entier .- ais ci le prévoIs

u'on1 ne dira: « Votre coupure
N'est ps très bonure cette loIs,
t cue charade régulIère

"Ce n'est paale cette manière
Qic le hant intégral peut être dedouhelt,
Eu coupent brusqueient ii soi artiiulé,

" Ainsi que l'on coupe. en imustl aie
Sur le lerupm faible, au moyen d'un ,oupir,

"ne cadeiiie mélodique,
Dont on arrête ainsi le mouvement rhythilque,
Et qui sur le temps fort seiblait desuir finir.

'Ce que la lin usique as utoriase
"Et qui peut en cet art prod tire tae beauté,

Est charade st'eut plus quIrrégularité,
"Qu'erreur fondamentale et faute ns a permise
-Je ae diraI pas non. Mas kit, psaur t'exe'u-er,
Je voulais bien chert lier des moyens de déf -ne,
J'auraIs plus d'un exemple A pouofir opposer

A votre rigide sentence,
Dee.sexemple's d'ate'uru'n ne peut récuser.

Mais A quoi tam, lonrsq ueje pense
'o utAtaltconite vot'?J'ali rne mnleux franchement

Vonvenir de mu sort, vous priant s.' utesnent
Di'avoir, xur cette taIsf tis peu de toi ettace.

- ine plèce île iion en ter
Cioith-nt abouvent beaucoup île mon premier.

Dans le tmot de cette chaaradisIls sont toua deux su asigulter.
quand ce Iripon d'Amour a su s'appropriez
Sà pauvre cS ur Oiuu, qu'il met sur le brasier,

Ihont Il Lait une s'srtaaiîade.
L.'umoureux .c'et us homae) a eouvent la tocade

[le répaser ardenment salon dernier.
Est lut donnîant toujours un ans partic ulIer,
D'o partent contre lui, cosne une fusillade,

l)es suveiiira i u'il ne peut oublier.
Maltit sourie furtif, maint propos, mainteœillade,
'eux divers, rtyoiinunt d'ini magique foyer.

Qu'à tout riuient il volt surgir et flamboyerl.mats es résea d'atour de suit esprit uainlade.

ÊNIrlalE - No 2
Au masculin avec mon ventre,
Je s'ils m.le aussi 8auis muona ventre.
Itants la uaaila'n avec tion ventre,
aaisa tai lassill le saas islon vent re,4)n <ne veut tendieavec mon ventre.

osa me 1 rend tel que sais umon ventire.
.i l'on me toute avec son veitre,
min i''crase a isai sans n aaon ventre
.ar Ni, lorsqui'on m'ôte le ventre,

Je suis tain parî-nt portant ventre,
Tu sauras risore que saans ventre
Je suis un être A petit v. tire,
gi sîhercbe a se remplir le ventre
E'i suçant partout, nsteme au vent re.
Mis, le veux reprendre tton vîatre,
Pourte iimonster qu'avec iatn ventre
Je reçois l'appose dis ventre.
Et si tu veux ms'ouvrir le ventre
lsnume latassat toujours le vent tre,

Tu verrai quej'ai das le ventre
(e u'on atrouvs 5us tl vestre
l>ulbipède ailé dont le vent re
kat toadu pour m'emplIr le ventre.

BONNET-ÉN'UME - NÇo3
Q4ui dle vous ne cunnal t ces coursiers à la mode,
t apable2 de lutter avec les plus a rdruts,
QuI sont d ns tous les tempe d'un usaxe commode,
tLul n'oti j.,nais mordu ni prisle muor aux dent?
leur maltre A les nourrir pas un sou ne dépense,
D'aucun palefrenier Il n'a jamaIs besoin,
Et leur sobriété pour toujours le dispense,
Pour eux, de faire achat et d'avolietet de foin.
Devançant ledog-cart ou le burkaqul pante,Mans la moindre fatigue et dévorant l'espacP,
Ilspe uvent,'ll vous plaltau loin vous transporter;
A séfaut d'écurie, en un coin on les loge.
Pour achever enfla dignement leur éloge,
'ils ne s'emportent pas, on peut les emporter!

MOTR CAZRIt28 - No i
Mon premierdugandin couvretoujoura lesmains,
Mon ses'sond eat au goût souventdésagréabte,
Non trolsième en iitsale est un dleuve admirable,
Mos dernier,c'estla peur daus l'argot dea gamias.

0l)tiiltl'IIi F MITS A titS - NoS
Vieux coche en vieux ethenlsn soutfre de ssoni pre-

[mler:
En vidange, vieux vin engendre mois deuxime;
Vieux habits,' %leilles geus, redouten' mssont trnsle-

Vieux Grecs aimaient es cliants qu'offrit mn
l(quatriemtie.

Joueurs du bon vIeux temps regrertent mibn dier-
[nter.

g* Ad ressez les réponses a M. Adalb2rt Cerf,
A soa in (Alanuel Fr.mece.

AIIßTAGRAbiaE- No c
9On1 me voit au cilur de l'été;
lAu tii ou bieni l'extrémité;
17n prix ent toute vérité;Matast mai> rie ne lut dégusté
Vini doux ni'îayiant pni 'ernenaté;
En dernier li"su totalité.W Alren'.er les nI ttions du m/teqrramme A

\u. a.Ilivedpe, A Villeenve-lès-héziers, Hiérauîlt,
F"rance. Alftancir avec des timbres de petIte va-leur ,t ne pas écrire en sténogrrfhile.

Pitt aE. -- Un exemplaire des 'Chlants et Caniti-nues" (poésies d'Elivelpac. ornés le la pliotougr
de l'auteur) et un Iiplôme du Sphinx au devineur
que le sort d-éIgnera comme gagnasnt.

Mot de la charade du mois le lévrier: Cilarue.
Ont deviné: AM<f. A. Chevalier. Monttéal - IL

N., Bsatern. - L. Gélînas, Montréal. - 3. Guoux,
.- aint.(iferges Et. etauce.

C'est à ce dernier uie lesort a attribué la prime.

LE CHOIX, D'Vyl SYSTRPE DE
STE'O.iRAl'HIE

Quel système de tenograpbe mérite la prêté-
reice ? lIquel est le plus recomaundable, tant
pour le professeur alue pour les ét udlatls? Il a ré-
ponse A cette q uestion dépend de l'endrolt on l'é-
iudiant espère trouver une poitlion. A de rares
excepttionls pres, la srngralle est accoa pagnée
de laclavtgraphiae. ('e ont deux clhoses qui vont
presque tlau-ours enset ble.

Nîauscrsyosaques dansi les quatre cInquièmen
des bureaux où le Resaingtoa Typ)ew'riter est
en usage, on se sert de la tangue atiglalise seu-
lement. Ailleurs, on se sert des deux langues, et.le plus souvent, c'est encore la langue anglaime
quI domine. Quiat aux bureaux où tout se fait
es françaisaexclusivement,tt n'y en a pan deux
pour cent. Cetétat de chosesext dû à t'étonnante
ficilîte avec laquelle les Canadiens-fran'ai ap-
prennent la langue anglaIse. I a plupart des hom-
ises d'altfaires et des hommes de professIon cans-
diena-françaisconnaissent bien lesdeux langues,taslîs que las Anglais nae réusisent que très
diflllensett A apprenire le français. IParmi eux,
on ae trouve que clnq personnes sur cent cabables
de transiger une affaIre en francaIs.

Dias q -elqueti bureaux anglais, où on exige peu
de françaits, le ch..f prend un sténographe parlant
trançutal, dicte ses lettres en anglaIs et laisse A sonstéiograple le soin de les traid uIre en français,s'il le faut. Il est hors de doute que la connaissan-
ce de la sténographie anglaise est ldis penassable
danîice cas, et de plus qlu'elle sut!! 4 e le seule
pour les quatre etnquièmesdes bureaux en gêné-
rnia où on emplo e den sténographes. Celui saui
connait la eteri graphie dans les deux langues
peut remplir toutes les posItIons, pourvu qu'il
po'sse les autres cotnnisaices requiues.lians cette province, apprendre la stenographIe
trançalie seulement est A peu près Inutile, excep.
te comme point de départ pour apprendre la até-
nogr ,plite en anglais. Cependant. i est clair com-
me le jour qu'un systéme anglais pour la langue
aqlaise est préférable A un systeme français mo-
dié de manière A s'adapter A l'anglaIs. C'est
pourquoI nous recommandons aux étudiants des
deux natioialttés qui désirent obtenir des pool-
tionis dans la province de Qitubee, de choinir le
meilleur Ssrstume anglais qui puisse au beaois
s'adapter convenablement aufrançasa.

Jesaystè!mes tes plus en vogue semblent être
ceux de Bea kitman. d'Isaac Piltman et de
Grahtamt.

l.e premier des trois est le plus répandu et 1! a
aunsi l'avantage de bien s''accommoder de lis lan-
gue françaIse, A laquelle Il a été adapté avec suc-
rés. ouecroyotns que c'est celui qui convient le
mieux datas la plupart des cas. - comasuniqué,
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CU'RIOSITÉS POÉTIQUES

L'abus en matière d'homonymes
composés est certainement insupporta-
ble; cet usage cependant, s'il est mo-
déré, ne laisse pas d'avoir son côté
agréable et des hommes d'esprit ne
l'ont pas trouvé indigne d'eux, en
voici quelques exemples:
;all, amant de )a reine, alla. tour magnanime,
alamIn-lt, de I'arène à la Tour Mlagne, l NI inea.

TilÉoDouE lis IANVIILa

Le congé d'un locataire à son pro-
priétaire:

A pprene. que le prix de vom locaux mntive
Mon départ sans tarder par la locomotive.

Lorsque Ducis mourut, MM. Michaud
et Campenon se disputèrent son fau-
teuil à l'Académie française. M. Cam-

enon, le premier, lança cet épigram-
i e contre son concurrent:
Ait fauteuil de Duels on a porte Mlelinud.
Mda foi 1 pour l'y placer. Il faut un amil chaud.

Aussitôt Michaud répliqua:
A u fauteull le Dueis asilre Campenon!
A-t-il assez d'esprit pour qu'on l'y campe ? Non.

Le quatrain suivant, à rime totale,
est une des curiosités poétiq',es les
plus rares:
Dang ces nieubles laquei, rideaux et daim moroses,
où. dure, Eve d'efforts sa langue Irrite -erreus !
ilu du reve des forts alsongut rit - terreur!
Dnuse.alnte, bleu lsg uai, risd'oserdes mots roscs

Il est de Charles Cros et a paru pour
la première fois. il y a environ vingt-
-ýinq ans,dans laRevue du Monde nou Veu .

LE LÉVEIL DES OISEAUX

En la saison d'été où les oiseaux
sont plus matineux, il est curieux de
connaître approximativement l'heure
du réveil de nos petits amis. Un
ornithologistes français, infatigable et
patient chercheur, a observé différentes
espèces d'oiseaux et il a établi comme
suit le moment de leur réveil, depuis le
1er mai jusqu'au mois d'août:

Le pinson m'éveille et chante à une
heure ou une heure et demie du matin ;
la fauvette à tète noire vers deux à
trois heures; la caille de deux heures
et demie a trois heures; le merle noir
de trois heures et demie à quatre heu-
res; la rousserolle à trois heures ou
trois heures et demie; le pouillot à
quatre heures; la nésonge chardon-
nière de cinq heures à cinq heures et
demie et le moineau franc vers cinq
heures et demie.

On remarquera, par ces données,que
le gentil pinson est le plus courageux
des oiseaux observés, alors que le moi-
neau en est le plus paresseux.

UNE RÉFLEXION LITTÉRItRE

Du temps de Montaigne on diqait
d'un livre: " Nourrit-il l'esprit? "

Du temps de Mo'ière et de Bossuet:
"Est-il bea--.? "l
Du tem ps de Voltaire: " Emporte-t-il

la pièce? "
Aujourd'hui, on demande: " Est-il

amusant? " Etre amusant, voilà donc
le criterium du siècle.

Or, on n'amuse d'ordinaire que les
enfants sur les genoux de leurs nour-
rices, les femmes folles et les vieillards
toim hbs en enfance...

Tirez la conclusion, s'il vous plaît,
nous écrit un de nos abonnés.

UNE BONNE FOURCHETTE

On sait que, par suite d'une infirmité
de naissance, le bras gauche de l'em-
pereur Guillaume n'a pas son fonc-
tionnement normal. Nous trouvons, à
ce propos, dans un livre de cuisine qui
a paru il y a quelque temps, le curieux
renseignement que voici:

L'empereur Guillaume aurait, une
fourchette spéciale dont la dent exté-
rieure droite serait amincie et aiguisée
-à l'extrémité, pas assez pour lui faire
une blessure si, par inadvertance, il la
portait trop vivement à sa bouche,
mais assez pour couper, sans l'aide
d'un couteau. les mets qui lui sont
servis, lorsqu'ils ne sont pas trop dure.
L'empereur aurait une dextérité ex-
trême à s'en servir et l'on ne s'aperce-
vrait que de sa supériorité sur ses
convives au facile et rapide fonction-
nement de sa fourchette.

MORTALITÉ DES CÉLIBATAIRES

Voici des chiffres tout en faveur du
mariage; sur 1,000 personnes il meurt:

I'<riodes. MarifS. celibataires.
De 2 a Si ans...... $21 15.94

Ml .- - ...... sa 194
i .7, ...... 19 54 96sUi 65- . 358 44 l6
74) 7.5 - .1.56 102 .7
M 85 -.. 173.48 19640

Ces preuves convaincantes décideront-
elles les célibataires endurcis à com-
prendre qu'en ne se mariant pas ils com-
prometten t leur existence? dit un confrère.


